DIXIEME DIMANCHE DU TEMPS ORDINAIRE
----------------------------------------------------------------
Introduction
Rendons grâce au Seigneur qui nous rassemble pour participer à l'eucharistie dominicale. C'est une grande faveur de pouvoir écouter la Parole de Dieu et de recevoir le Corps du Christ afin de nous unir à Lui, de trouver en lui le secret de notre être profond et de notre véritable communion aux autres.

Certes, nous avons un dur combat à mener tous les jours, face aux forces du mal si présentes dans le monde actuel; mais, avec Jésus, nous serons vainqueurs. 

Demandons-lui de préparer notre coeur à cette célébration.

Prière pénitentielle
- Seigneur, dans les moments de détresse, il nous arrive de douter de toi. Rends-nous l'espérance, Seigneur, prends pitié.

- O Christ, nous sommes parfois écrasés par le poids de nos fautes et de notre médiocrité. Dans ton amour, libère-nous, ô Christ, prends pitié.

- Seigneur, nous avons souvent du mal à percevoir la présence de l'Esprit dans nos vies. Rends-nous accueillants à son action, Seigneur, prends pitié.

Prière d'ouverture
Tu as fait l'homme à ton image, Seigneur, et tu as tout créé pour lui. Fais-nous prendre conscience de notre dignité de fils et filles de Dieu, responsables de la création et du déroulement de l'histoire. Ne permets pas que nous arrêtions nos regards sur ce qui est indigne de notre vocation. Par Jésus-Christ, ton Fils, notre Seigneur...

Introduction aux lectures
Genèse 3, 9-15
Par la faute de l'homme, le mal est entré dans le monde: toutes les civilisations ont brôdé sur ce thème, y compris la Bible. Mais celle-ci ajoute aussitôt une promesse: Dieu ne laissera pas le mal écraser l'humanité.

Corinthiens 4, 13-5, 1.

Saint Paul évoque les épreuves qui accompagnent le ministère des apôtres, mais surtout il insiste sur l'espoir qui le porte. Nous sommes, à la suite du Christ, appelés à la résurrection et à la vie éternelle.

Pour l'homélie
Au coeur de l'évangile d'aujourd'hui, on trouve une affirmation un peu intrigante: "Si quelqu'un blasphème contre l'Esprit Saint, il n'obtiendra jamais le pardon". Quel est ce péché si grand qu'il ne puisse être remis?  Il s'agit du refus de Dieu lui-même et de son amour miséricordieux.  Pécher contre l'Esprit, c'est dire non à la vie que Dieu offre, c'est s'enfermer en soi-même, c'est repousser lucidement toute action de Dieu envers soi, c'est se blinder contre la tendresse divine.  Face à une telle attitude de notre part, Dieu ne peut plus rien, lui qui nous a faits libres et entend respecter jusqu'à la fin nos choix faits en toute connaissance de cause et en toute responsabilité.

Voilà donc ce qui arrive quand on se ferme à l'Esprit et qu'on le rejette.  C'est la mort.  Mais l'autre attitude possible doit être considérée: l'ouverture de son être à l'Esprit.  Les textes de ce dimanche aident à faire la lumière sur le sort de ceux et celles qui entendent vivre avec l'Esprit et dans sa mouvance.

Portons d'abord notre regard sur Jésus.  Nul doute qu'il s'en est remis à l'Esprit et qu'il a toujours tout accompli sous son inspiration.  Or, nous le voyons aujourd'hui agir d'une manière que les gens de sa famille ne comprennent absolument pas. "Il a perdu la tête!  Il est devenu fou!", disaient-ils.  Pourquoi un jugement aussi sévère?  Parce que Jésus n'accepte pas, ne croit pas devoir accepter de se libérer de ceux qui l'assaillent.  On vient à lui de tous côtés, on lui présente heure après heure des malades, des possédés, des paumés de la vie.  On ne lui accorde aucun moment de répit. À ce rythme-là, il ne tiendra pas longtemps, il va se tuer, se disent les gens de sa famille.  En un sens, ils ont raison.  Mais il y a en Jésus une telle passion de servir, de guérir, de nourrir, de faire vivre!  Il ne peut pas ne pas se donner à tout instant, entièrement.  L'Esprit le guide et le soutient.

Agir parfois avec un peu de folie, parce qu'on aime, parce qu'on veut servir, parce qu'on s'efforce d'imiter le Christ, parce qu'on entend se mettre intensément au service de Dieu et des autres, c'est là un signe que l'Esprit nous habite et que nous répondons à ses appels.  Il est dans la nature de l'Esprit d'inspirer d'aimer, de partager, d'accueillir, de pardonner avec parfois un brin de folie.  Aller jusque-là dans l'amour, ce n'est pas être insensé, c'est consentir à la folie de l'amour.

Passons maintenant à la finale de l'évangile; elle aussi aide à comprendre quelle est l'action de l'Esprit en ceux qui l'accueillent. «Qui est ma mère? qui sont mes frères?», demande Jésus.  Question étonnante, car il sait qui est sa mère, il connaît les membres de sa famille.  Il pose néanmoins la question pour faire saisir qu'on peut entretenir avec lui des liens aussi intimes, plus intimes même que ceux du sang.

«Celui qui fait la volonté de Dieu, celui-là est mon frère, ma soeur, ma mère », déclare-t-il.  Or, c'est l'Esprit qui fait voir quelle est la volonté de Dieu et c'est lui qui habilite à l'accomplir.  C'est donc grâce à l'Esprit que l'on devient les familiers du Christ: ses frères, ses soeurs.  Si le refus et le rejet de l'Esprit éloignent de Dieu et du Christ, l'accueil de l'Esprit introduit dans leur intimité.

Sous l'action de l'Esprit, au long des ans qui s'égrènent, notre vie se renouvelle de l'intérieur.  L'Esprit plante en nous un dynamisme divin qui permet de traverser la mort et d'entrer dans une autre vie: la vie éternelle.

Le temps qui passe est marqué par la mort et par la vie.  Extérieurement, nous allons vers la mort.  Intérieurement, l'Esprit nous engendre à une existence nouvelle qui nous unit au Christ ressuscité et nous habilite à vivre une expérience pascale semblable à la sienne, une expérience radicale de vie qui vainc la mort.

C'est là l'oeuvre de l'Esprit: l'oeuvre de cet Esprit qui a accompagné le Christ tout au long de sa vie terrestre, l'oeuvre de cet Esprit qui l'a ressuscité, l'oeuvre de cet Esprit grâce à qui nous ressusciterons.  C'est l'oeuvre de l'Esprit que nous accueillons et que nous célébrons en chacune de nos Eucharisties.

Profession de foi
- Dieu est le créateur du ciel et de la terre, le maître du temps et de l'histoire. Il sauve son peuple dans les larmes et le conduit vers la joie. Nous croyons en Dieu, le Père du monde nouveau.

- Jésus-Christ est l'envoyé de Dieu et le visage de sa tendresse. Il est venu faire la volonté de son Père. Il est mort et ressuscité, il nous appelle à lui. Nous croyons au Christ, signe du monde nouveau.

- L'Esprit est le don de Dieu; force et lumière, il anime l'Eglise; il est la source de tout pardon et il affermit notre espérance. Nous croyons à l'Esprit-Saint, souffle du monde nouveau qui nous envoie jusqu'aux extrémités de la terre.

Prière universelle
Confiants en son amour, prions Dieu de soutenir les efforts de toute l'humanité dans sa lutte contre le mal.

- Pour les associations qui dénoncent la torture, les emprisonnements arbitraires, le non-respect de la personne humaine, Seigneur, nous te prions.

- Pour les organismes et les travailleurs sociaux  qui mobilisent leur énergie dans la défense des droits des enfants, Seigneur, nous te prions.

- Pour les victimes des attentats et des guerres, pour toutes les familles déchirées par la haine et le mépris, Seigneur, nous te prions.

- Pour l'Eglise: que, dans ce monde tourmenté, elle persévère dans la proclamation de sa foi et fasse entendre la voix de ton amour, Seigneur, nous te prions.

Que ta grâce, Seigneur, aide tout homme à travailler à la construction de ton Royaume, nous te le demandons par Jésus ton Fils qui est vivant pour les siècles des siècles. Amen!

Prière sur les offrandes
Regarde, Seigneur, ceux qui te présentent ce pain et ce vin. Tu nous as conduits ici pour nous rassembler en ton Fils Jésus, vainqueur de tout mal. Comme tu l'as consacré, consacre-nous pour la louange de ta gloire, maintenant et pour les siècles des siècles. Amen!

Prière eucharistique
Oui, Père, rassemblés dans ta maison, nous te rendons grâce et nous te bénissons pour Jésus, le Grand Prophète, l'homme de Nazareth qui ne se laisse pas enfermer dans le cercle de sa famille ou de son peuple. Toute personne qui accomplit ta volonté, devient "son frère, sa soeur, sa mère". 

Nous te louons pour ses paroles de sagesse qui désarment les raisonnements trompeurs et les accusations malveillantes. Qui que nous soyons, nous sommes responsables quand nous refusons la lumière de ton Esprit Saint. 

Loué sois-tu d'ouvrir nos coeurs aux paroles qui libèrent des liens de toutes sortes. Avec tous ceux qui nous ont précédés, avec le peuple de tes fidèles, nous croyons, nous aussi, et c'est pourquoi nous parlons d'une seule voix en proclamant ta gloire :

SAINT...

Père, il nous arrive d'utiliser contre toi et contre nos frères la liberté que tu nous as donnée. Mais tu es toujours prêt à nous accueillir et à nous pardonner si nous nous tournons vers toi. Tu ne retiens pas nos fautes. 

Notre route est jalonnée d'épreuves, mais, avec ton Fils Jésus et Marie, tu nous accompagnes et nous soutiens de ton amour. Tu prépares pour nous une demeure éternelle et tu nous en donnes un avant-goût dès maintenant dans cette eucharistie qui nous rassemble.

Sanctifie ces offrandes par la puissance de ton Esprit: qu'elles deviennent pour nous le Corps et le Sang de ton Fils Jésus qui a toujours fait ta volonté jusqu'à donner sa vie pour nous.

La veille de sa mort, au cours du dernier repas qu'il partagea avec ses disciples, Jésus prit le pain, il le bénit, il le rompit et le donna à ses disciples en disant: 

PRENEZ ET MANGEZ-EN TOUS, CECI EST MON CORPS LIVRE POUR VOUS.

Puis, à la fin du repas, il prit la coupe de vin, de nouveau, il rendit grâces et la donna à ses disciples en disant: 

PRENEZ ET BUVEZ-EN TOUS, CAR CECI EST LA COUPE DE MON SANG, LE SANG DE L'ALLIANCE NOUVELLE ET ETERNELLE QUI SERA VERSE POUR VOUS ET POUR LA MULTITUDE EN REMISSION DES PECHES. VOUS FEREZ CELA EN MEMOIRE DE MOI.

En faisant mémoire du Christ, notre Pâque et notre paix définitive, en célébrant sa mort et sa résurrection, en appelant le jour béni de sa venue et de notre joie, nous te présentons, Dieu fidèle et sûr, l'offrande qui remet l'humanité dans ta grâce.

Regarde avec amour, Père très bon, ceux que tu attires vers toi, leur donnant de communier à l'unique sacrifice du Christ : qu'ils deviennent ensemble, par la force de l'Esprit le corps de ton Fils ressuscité en qui sont abolies toutes les divisions.

Tiens-nous les uns et les autres en communion d'esprit et de coeur avec le Pape Jean-Paul et notre évêque.... aide-nous tous à préparer la venue de ton règne jusqu'à l'heure où nous serons devant toi, saints parmi les saints du ciel, aux côtés de la Vierge Marie et des Apôtres, avec nos frères qui sont morts, et que nous confions à ta miséricorde.(...)

Alors, au coeur de la création nouvelle, enfin libérée de la corruption, nous pourrons chanter vraiment l'action de grâce du Christ à jamais vivant.  

Par Lui, avec Lui et en Lui, à Toi, Dieu le Père tout puissant dans l'unité du Saint Esprit, tout honneur et toute gloire pour les siècles des siècles. Amen!

Avant le "Notre Père"
Pour qu'il nous soutienne dans la tentation, pour qu'il nous délivre du mal, prions le Père avec les mots que Jésus nous a appris... 

Prière pour la paix

Seigneur Jésus-Christ, tu as dit à tes disciples: "Celui qui fait la volonté de Dieu, celui-là est mon frère, ma soeur, ma mère...". Aide-nous à accomplir la volonté de ton Père à tous moments; ainsi, dans un monde marqué par la violence et la haine, nous pourrons témoigner de ta paix et de ta douceur , nous te le demandons à toi le ressuscité, vivant pour les siècles des siècles. Amen!

Prière après la communion
Seigneur, notre Dieu, ta Parole et ton pain de vie nous ont relevés. Entretiens  notre foi et notre espérance et fais de nous les témoins fidèles de ton Amour. Nous te le demandons par Jésus et l'Esprit Saint vivant pour les siècles des siècles. Amen!

Seigneur, Esprit-Saint,

ne me permets jamais

de blasphémer contre toi.

Ne me laisse jamais te renier, 

rejeter ton souffle, te dire non

au point de te bannir de moi-même.

Car cela, même la tendresse du Père,

même le pardon du Fils...

rien ne pourrait le rattraper:

devant ma liberté, Dieu se tait

et souffre en silence.

Il souffre, car moi, je m'anéantis,

j'expulse de moi la vie et ses bourgeons.

Non, Seigneur, Esprit-Saint, 

ne m'abandonne jamais à moi-même.

